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«Epargne véritablement du travail
Voici une machine qui épargne temps et 

travail au cultivateur. Capable de faire 
l’ouvrage de plusieurs hommes et de livrer 
45 verges cubes de mélange par jour.

Peut aussi être utilisée pour mélanger les 
graines, le grain, et pour laver les racines.

Mue par un engin London de 2 c.v., 
compacte, facile à mettre en mouvement 
et dépense peu. On peut désunir l'engin et 
s’en servir pour d'autres fins sur la ferme.

Bien bâtie, de construction robuste capa­
ble de donner des an- s nées de bon service.g y Peut aussi être livrée“9 seenign sans le camion et pour 

// être mue à la main.
0% h w / Fabriquée au Canada.

/ Ecrivez pour dépliant.
-. SPRAMOTOR CO. 

< 1123 rue York,
“ London, Ont.

la concurrence des produits étran" 
gers et nous créer de nouveaux 
marchés qui permettent à notre 
culture maraîchère de se déve­
lopper.

Il ne restait donc plus, aux direc­
teurs de notre Société, qu’à trouver une 
organisation qui soit en mesure de s’oc­
cuper de la vente, sur les bases ci-hautes, 
des produits maraîchers, et ayant à 
choisir entre le commerce organisé de 
gros, dont l’intérêt est de faire le plus 
d’argent possible pour laisser le reste 
aux producteurs, et d’un autre côté la 
Coopérative Fédérée de Québec, insti­
tution strictement agricole et dont le 
but est uniquement d’aider les cultiva­
teurs en leur faisant faire le plus d’ar­
gent possible, nos directeurs ont natu­
rellement opté pour la Coopérative 
Fédérée de Québec.

Immédiatement, un comité spécial, 
nommé par les directeurs de notre Socié­
té, entra en communication avec la 
Coopérative Fédérée de Québec, et voici 
les principaux points de l’entente con­
venue entre ce comité et la Coopérative, 
la dite entente étant sujette à l’accepta- 
tion des jardiniers eux-mêmes, comme 
on le constatera par ce qui suit:

Bases de l’entente pour la vente 
en coopération

La Société des Jardiniers-Maraîchers 
fournira à là Coopérative les noms de 25 
jardiniers, qui seront disposés à faire 
vendre tous leurs produits par la Coopé­
rative Fédérée. De son côté, la Coopéra­
tive s’engagera de vendre toute la pro­
duction de ces jardiniers, qui ont signé 
un contrat d’un an avec elle. Le nombre 
de ces jardiniers ne pourra excéder 25, 
pour la première année.

Les jardiniers de concert avec la Coo­
pérative, nommeront un classificateur 
ou inspecteur, sous la surveillance de qui 
tous les produits contractés seront clas­
sifiés et emballés. Cette classification 
et cet emballage seferont sous la respon- 
sibilité et aux frais des jardiniers-ma­
raîchers, qui recevront de la Coopéra- 
tive un certain octroi d’argent destiné 
à les aider dans ces dépenses.

Les jardiniers-maraîchers apporte­
ront donc eux-mêmes leurs produits aux 
magasins de vente de la Coopérative à 
Montréal, après que ces produits auront 
été classifiés, emballés et seront prêts à 
être unis en vente.

La classification et l’emballage se fe­
ront à des entrepôts placés convenable­
ment pour chaque groupe de produc­
teurs qui fera partie de cette organisa­
tion.

11 y aura quatre classes de classifi­
cation, Spéciale, No 1, 2 et 3. Cette 
dernière classe sera vendue sans iden- 
tification de son lieu de production ni 
autres, tandis que les autres classes 
seront munies d’étiquettes, avec le nom 
de la Société des Jardiniers-Maraîchers 
et celui de la Coopérative Fédérée de 
Québec.

Les boîtes d’emballage seront four­
nies par la Coopérative et chargées au 
prix de reviept aux producteurs.

iLes retours de la vente des produits 
seront faits une fois par semaine, et la 
moyenne des prix de vente de chaque 
classe de produits pour la semaine éta- 
bliera le prix du retour au producteur.

Les producteurs fourniront à la 
Coopérative, dès qu'ils signeront leur 
contrat, un état de leurs cultures, en 
étendue, variétés, etc., et informeront 
par la suite la Coopérative des perspec-
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35 années de succès. 1

BLÉ D'INDE A FOURRAGE
ET ENSILAGE

DE CHOIX
PRIX DES VARIETES CI-DESSOUS:— Transport non 

payé, 15c la livre; 5 Ibs et plus, 10c la livre. Prix au minot 
et plus sur demande.

VARIETES A DENTS
LEAMING AMELIORE:—Une variété de blé d'inde 

jaune des plus désirables est notre Leaming Amélioré. 
Les tiges du Leaming sont de bonne hauteur avec de nom- 
breuses et larges feuilles, ce qui en fait‘un blé d'inde de 
grande valeur pour ensilage ou fourrage vert. Les épis sont 
bien remplis ayant à peu prèslO" de longs et d'une belle 
couleur jaune dorée.
„G, P. S. E.:—Recommandé aux planteurs Canadiens. 
Une très bonne variété blanche pour fourrage vert ou ensi­
lage à pousse très abondante. • /

RED COB:—Pour ensilage et ali mentation. Epis gros 
avec belle couleur rouge avec grains longs et d'un blanc 
pur avec surface rugueuse. Les tiges sont nombreuses 
et.très feuillues donnant des rendements énormes pour blé 
d'inde à égréner et des plus avantageux pour le silo.

PRIDE OF NISHNA:—Jaune très prolifique et accli­
maté à tous les endroits comme un bon blé d'inde à ensi­
lage.

PRIDE OF THE NORTH:—85 Jours Jaune. Pride of 
the North est d'un rouge vif, et des épis et grosseur moyen­
ne avec grains longs. Plusieurs des tiges portent deux bons

GOLDEN GLOW:—Connu aussi sous le nom de Wise. 
No 12 ou Early Murdock Golden Dent. De seize à vingt 
rangs à grains profonds, type uniforme de variété hâtive 
85 à 90 jours. , Une splendide variété hâtive de blé d'inde 
long et feuillu pour ensilage acclimaté pour les Etats du 
Centre et de l’Est des Etats-Unis ou du Canada.

. WISCONSIN No 7:—-Le plus hâtif des blés d’inde a dent. 
Silver King ou Wisconsin No. 7 semblable au Wisconsin 
Blanc à Dent, parfois connu sous le nom de Minnesota 
Blanc à Dent, est le plus hâtif des blés d’inde blancs à dent. 
Il est semi-rugueux ayant généralement 12 rangs de grains 
profonds. Les épis sont bien remplis de grosseur moyenne à 
peu près 8 ou 9 pouces de long. 85 à 90 jours.

WHITE CAP YELLOW DENT:—Un blé d’inde jaune 
canari à surface blanche, classifié comme étant une des meil­
leures variétés pour fourrage vert ou ensilage.

NORTH WESTERN SMOKEY DENT:—Blé d'Inde 
très désirable.

VARIETES A EPIS (FLINT)
PRIX DES VARIETES CI-DOUSSOUS, 150 la livre 

transport non payé.
NORTH DAKOTA:—Variété blanche excellente, très 

populaire en certains endroits. Petite balle et à maturité

LONGFELLOW YELLOW FLINT:—Blé d’inde de 75 
jours. Une des meileures variétés pour le Nord.

COMPTON'S EARLY YELLOW:—12 rangs, excellente 
variété hâtive.

KING PHILLIP, ROUGE.—La meilleure variété.

DUPUY & FERGUSON
438-442 Place Jacques-Cartier
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Réorganisation de la vente en coopération 

des produits maraîchers !
(suite de la page 205)

Votre

CRÈME
Expéd iez-nous-la cette année, nous 

payons constamment les meilleurs prix 
et faisons les remises régulièrement.

LAITERIE BE QUÉBEC
75 Avenue du Sacré-Cœur 

QUÉBEC
Un fait indiscutable qui atteste de l’excel­

lence de notre service, c’est que nos expédi­
teurs de la première heure, sont encore 
nos meilleurs amis.

Dé St-Jean, N. B., arrive le convain­
quant témoignage de Mme Harry E. 
McDonald,.de345 City Road: “Ayant pen­
dant bien longtemps souffert de catarrhe 
et d’asthme, je puis certifier des bénéfices 
remarquables obtenus par l’emploi de 
Catarrhozone.
Quand se produisait Aie
les spasmes de toux, (utile
Catarrhozone —9
m’apportait un sou- . een
lagement immédiat, -esyyais
Quelques bouffées res- ( Y CI 
pirées par le tube dé- y \ ( 
barrassait le nez et la P )).
gorge et me permettait • (TA
de respirer librement. 4
Catarrhozone m'a débarassée du catarrhe 
chronique dans le nez et la gorge. Pour 
prévenir les rhumes et conserver les orga­
nes respiratoires en bonne condition, je ne 
connais rien d’aussi efficace que Catarrho­
zone.

On a besoin de Catarrhozone dans tou- 
tes. les maisons. Le grand format dure 
deux mois, prix $1.00. Format plus petit, 
50 sous. Chez tous les marchands et 
pharmaciens.
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Pourquoi Êtes-vous Souffrant?
Les impuretés dans le système sont la cause 

de la plupart des maux communs.
Ces impuretés ne peuvent être expulsées que lorsque • 

les organes sont en bonne condition. Le

NOVORO
Du DR. PIERRE 

a la réputation d’agir sur ces organes, les aidant à rejeter les matières 
empoisonnées, et inutiles.

La Première Bouteille Prouvera Son Mérite. C’est un vieux 
remède herbeux ne contenant que ce qui fera du bien au système.

Ne le demandez pas aux droguistes, il n’est fourni que par des 
agents spéciaux. Pour pluf de renseignements, adressez-vous à 
DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.

2501 Washington Blvd. , CHICAGO, ILL.
(Délivré libre de tous droits au Canada.)

l’on appelle vulgairement "fardés"; 
c’est-à-dire une grosse partie de mau­
vais produits, dissimulés sous une petite 
partie de beaux spécimens? C’est pro­
bable!

Seràit-ce que nos jardiniers ne pro­
duiraient pas les variétés de produits 
requises par le commerce, et ne les pré­
pareraient pas de la façon que la clientèle 
du commerce de gros désire l’avoir ét 
que le consommateur qui paye a le droit 

■ d’exiger? Evidemment!
Serait-ce également que nos jardi­

niers, que la proximité d’un grand mar­
ché comme celui de Montréal rend quel­
quefois bien indépendants, auraient 
souvent refusé d’approvisionner le com­
merce en gros à des prix raisonnables, 
sous prétexte d’attendre des prix extra- 
ordinaires qui ne viennent pas toujours ; 
ce qui met le commerce de gros dans 
l’obligation de faire venir ses produits 
d’ailleurs? C’est sûr!

Ces constatations faites, nos directeurs 
en confluèrent que pour faire disparaî­
tre le mal, il faut d’abord faire dispa- 
raitre les causes, et dans le cas présent 
amener les jardiniers-maraîchers à

Premièrement: -Classifier et 
emballer convenablement et d’une 
façon uniforme tous leurs pro­
duits.
Deux èmement : Faire ve idre leurs 
produits par l’intermédiaire d’une 
seule organ s tion,qui puisse,avec 
le temps, contrôler une bonne par­
tie de la distribution des produits 

" et reprendre, par la confiance dans 
une production uniforme, classi- 
sifiée et emballée, les marchés 
que nous avons perdus, combattre
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